
ia carrière oe sacre a orge
U«n confrère, qui esl tinc des bonin.es «pfl'U - me un fait de qn'inzièimc ordre , gui n 'est pas

nies de noire oorporaiHon, nous disait der- un bouquet dVllogcs «pour les amis en cause
nièrennent qtro s'ït avai t «pu su.pfpo6cr que le et un buisson d'épines pouir l' adversaire, «pro-
goitnmniismc armerait où il en est «mainte- voque des sévuiri lés qu«i ¦s'enveniment et dont
nain t , ill se senail bien 'grorktâ d'y entrer. il faut nécessaireimen t en découdre un jour.

Certes, qui diable iuiira it ipen.se que la guer- il n 'y a plus auteurne objectivité el impar-
te au dehors créerait en .Suisse des airrondiK- ' linOilé de part et «d'attiré ,
sontenls mililaires, d'oint îles chefs de service Un jou r, nou s avons dû refuser un n-Pltale
son t ctiaTgéis dlépiulciher îles JOUTUIUIX et de d' une viotenoe inouïe , don t un homirae p-uîi-
surveiller reu,x (fui les c'Id.iilent ? ,i;(Tl,c sc duViliaraii l l'auteur, mais auteinr ano-

Cc n 'est pas ta censure prôverotàve que l'on nyme.
se proposait d'abord, d'établir et qtte Je Go- O1» essaya de nous terroriser. Nous itînnies
niil -é de !• A.ssocKit'Join de la Presse suiss e, qui
avait M, Rubattel, pour présiderai et dont
nous «faisions partie , s'ellforça d'écarter , ren-
conl.rain t ail«ora dans Presse et Radio , qui
avait i\ sua itèt e le colon;cfl Perrier, une bonne
voJonté comipréhensÏTe à latcpi Cille noms nous
p3ni>.sous de rendre hoanouige.

Même ii«vec ies inconiwnien ls et lies ennuis
dont maire carrière est pa.rsomée, et à i'en-
conlire de l'opinàoin du cbairtmiamt conifrère
dont nous , (pariions plus ira ut , nous ne rc-
grclrtons pas de l'iawir ombr;isséc.

L'opin ion publ ique, qui juge que 'le bon -
heur se trouve dans Ja (notoriété , est portée
à croire que (la (profession de 'journaOïste est
sonnée de sucre d'orge et de «fleurs.

Quelle «formidiable erreur I
Sains ôlr-e ai proie, comme Pygimmlion, au

dél ire de la persécuition, nous «pouvons bien
révéler que depuis quarante-sept 'années que
nous tenons une p'hiime, nous avons rencon -
tré plus d'alloès et de' chiendent que de dou-
ceurs ot de roses.

En. fait , il n 'y ia pas d.e mauvaises carriè-
res. Liassen t ici est d'aimer celilc où l'on se
trouve et d'y faire en toute conscience son
devoir sains ilrop •s'occuper de la critique et
des susceptibilités lies t rois qu arts du temps
intéressées.

A[nill icureii'seimen t , de nos jours, c'est pré-
cisément ce devoir qui est difficile à accom-
Plir. . . .

On a vu et su que dernièrement le Nou -
velliste avait élé séquestré.

La arôme «aventure, el pour le môme ob-
jet , est arrivée à Ha Gazette de Lausanne.

jPrécédemiment, ia Liberté de Fribourg. qui
est pourtant l'incarnation de ta prudence, a
•subi les rigueurs, pour d'autres motifs, ri-
gueurs que l'on a dû regreliler ensuite et
Fouit- lesquelles il y a eu «amende honorable.

Nous, constatons des exigences incroya-
bles selon 1«os airronUissemonts militaires de
presse.

Nou s nous .souvenons d' un article de no-
ire tires goûté coKfctbora leur Sues qui fut l'ob-
jet d 'un averti^enieiït , ailors que le même
article imiru aiMeurs n 'avait donné lieu à au-
eime observation.

M nous parai] que le plus sûr moyen de
rehausser lia fonction dc surveMtent, ce serait
encore de .pratiquer une parfaite égalité de
conception, de jiigein <Mii et de traitement.

Sinon, on tombe facilement dans le capri-
ce ot l'arbit raire. C'esl l'humeur du 'moment
qui dictle (la sanclion.

Oh ! con naissant les «milieux où li> jo urna -
liàne se débai , nous nous garderons , comme
du feu , de rcndire 'les arrondissements mili-
taires de presse semis responsables de nos
difficultés.

Ltactetariee de Ces arrondissements est ou
He peut j vlus éphémère, fort heureusement .

Si ttans pénétrons dans la presse politique,
c'est bien antre chose surtout en période
électorale.
i «La phis petit e oJxservation concernant mc-

bon , ifaisamt cependant celle concession que
l'articfle serait publié , mais accompagné de
la signature de son auteur.

No'tre homme demande à réfléchir. Il ré-
fléchit enieore, mais que penser de ces im-
pitoyables justicier s qui veulent tout dire, el
qui , au moimieut de parler , «n 'ont pas le cou-
rage d'apposer leur griff e au bas de l'écrit
et altenideiii t dix a«n«s pour dire quelque Cho-
se ?

C'est h umain d'écarter de soi les difficul-
tés, mais ce qui ne i'est pas , c'est de les pas-
ser à autrui et de prondire Ga presse poux une
bonne à tout «faire.

Nous ajouteron s qu 'en résistant , nous ren-
dons souvent de réels services aux co«lla«bora-
teurs on ne peut plus oocasionnielis et au. pmr-
ti ipoliitique auqudl vous apparteniez.
¦ Los périodes éleetorailes sont tout aussi

transitoires que îles arrondissements- militai-
res de presse et , les ¦résuOitats du scrutin pro-
clamés, lies pourfendeurs eux-ni'êmes sont ex-
trômernient eniniuyés de traîner après eux des
ba illions de polémique personradllle qtii vomi
échouer devûint ies tribunaux.

Pons nous, le parti le plus sage sera tou :
jours d'exercer notre profession avec le (plus
de digniité possible, estimant que nous n 'a-
vons pas (le droi t de présenter des vessies
pour des lanternes et des inepties pou r des
merveil«es.

Cli . Saint-Maur ice.

Politique fédérale
—0 

(De notre correspondant
auprès des Chambres fédérales)

LE CAS „BÉNIN
Lorsqu 'on déplore chez nous les vices du systè-

me de 1 élection et en par t icul ier  le fait  que le
souci dc n 'être pas réélus dicte bien souvent la
conduite politique des mandataires du «peuple , on
pense généralemen t aux dé putés. Le Conseil fé-
déral , qui n 'est élu qu'au second degré, et qui
ne démissionn e «pas quand il est «mis en minorité,
plane au-dessus dc ces considérations criti ques.
On fai t , en quelque sorte tacitement , abslraction
de lui quand on dénonce les préoccupation s élec-
torales. C'est peut-être une erreur , ot le rebondis-
semen t du scandale Graber nous le donne à pen-
ser. Car comment expliquer autrement que par
le désir de ne pas faire d'histoires à l'approche
des élections , la décision inat tendue que le gou-
vernement vient de prendre au sujet du cas Gra-
ber, décision que nous appellerons , avec nom-
bre de nos confrères , un scandale ?

Nous avons , ici même, eu assez souvent l'occa-
sion de donner rasson au gouvernement et d'ap-
prouver sa politi que , pour être à l'aise en éle-
vant par exception la protesta t ion qui s'impose.
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Les iroupes soviétiques se rapprochent
de la Prusse

La résistance allemande en Italie
Los troupes soviétiques brûlent vraiment Jes

étapes.
Les voici à 130 kilomètres seulement de «la

frontière polonaise et à 50 kilomètres de Vi-
leibsk.

L'armée ro«u-ge, dans sa grande poussée vers le
nord-ouest de Smolensk, a ainsi pénétré en Rus-
sie blanche .

Pair la prise de Borovaya dont l'occupatio n a
été annoncée d'ans Je communiqué de dimanche
soir , les forces russes ont att eint Je point Je plus
à l'est , à l'Jieuire actuelle. Borovaya est à environ
50 kilomètres à «l'intérieur de la Russie blanche.

Danis la direction de Vitebsk, les troupes so-
viétiques -qnt livré des comibaits offensifs et avan-
cé de 6 à 11 km. EMes ont occupé plus de deux
cents aiglgoimérations. .

Les Russes se rapprochen t dc la Pruis.sc orien-
tale. -¦

Déviendront-ils les envahisseurs de l'Europe
cen t rale ? • ' *• '

Gardons-nous d'oiseux pronostics. . Et coiiten-
tons-nou«s d'enreg istrer les impressions: contradic-
toires qui 'résultent des correspondances les plus
actuelles 1: 1) le moral de l'armée allemande est
intact , nous aff i rme un vo«yageur revenu de l'est
européen ' ; le fait que les Rus«ses «ne captuirent
qu'un nombre restreint de prisonniers n 'est-iJ pas
la preuve que l'opération de décr«ocha>ge s'effec-
tue a«vec la précision d'une horloge ? 2) Cepen-
dant les communiqués de Moscou annoncent que
des «masses considérables de matériel , «qui ne «peu-
vent pas être évaluée pour le «mo«ment, sont aban-
données chaque jour pair la Wehrmaclit. 3) Des
bruits , qui ne soat p«eut-être que le produit de
l'innaigination , laissent entendre que les Alle-
mands se retiren t en Russie poux faciliter d«es
pourparlers g enm a no-soviétiques enigagés à Soifia,
à «Moscou , à Stockholm... sinon à Pamipelune.

¦Le judicieux chroniqueur mil i taire  de la « Ga-
zette de Lausanne » aijou.t e :

Cette dernière supposition n 'empêche pas Ra-
dio-Moscou de répéter chaqu e jour , en fin d'é-
mission : « Mort aux envahisseurs allemands »,
qui a remplacé la traditionnelle formule adres-
sée aux prolétaires de to«u«s les pays.

Les comibats qui se déroulent «à 30 ou 40 ki-
lomètres de Naples que ravaigent les incendies,
les épidémies et les chocs sairglants entre les an-
cien s alliés , présentent tous les caractères de la
guerre en «montagne : difficul tés de pro«gression ,
emploi des moy ens limité aux troupe s à pied et

Nous nous étions étonné déj«à qu 'au moment
où Gra.ber écrivit l'article qu 'on sait , et «qui eût
suff i , de la part d'un simple journaliste , pour le
falVe « coffrer » dans les ving t -quatre heures , les
autorités fussen t si lentes à s'émou.voir. Parce que
Graber est député , il fallut un concert dc protes-
tatio n dans les journaux pour qu 'on daignât s'oc-
cuper dc l'affaire en haut lieu. S'étant enfin sai-
si de la chose, le Conseil fédéral a ju.gé Je cas
x bénin » !

Il y a là une injustice si fragrante , quand on
pense à Ja .surveillance étroite qui s'exerce depuis
quatre  ans sur les gens de plume qui n'ont pas
l'heur d'être conseillers nationaux , qu 'ell e décon-
sidère le gouvernement ; et cela non seu lement
dans l'esprit des journalistes, qui désormais ne
pourront plus prendre la consure au sérieux , mais
encore dans celui du public, qui maintenant ne
pourra plus que sourire lorsqu 'un conseiller fédé-
ral nous exhortera à la discipline intérieure.

Qu 'un Graber bénéficie de la protection d'un
M. de Steiger, voilà qui nous renforce encore
dans l' idée que le socialisme est un parti  d'Etat ,
et que ses chefs font partie intégrante d'un ré-
gime qu 'ils font mine de combattre.

* * *
Nous «parlerons dans un prochain article de la

session des Chambres fédérales. Au cours d'une
pr«cmière semaine sans grand intérêt, seule une
interpellation au sujet du «cas Graber eût apporté
qu elque chose dc sensationnel. Mais il n'y en eut
aucune, ct cela pourrait être qualifié d'un term e
que nous préférons laisser dans notre encrier.

C. Bodinicr.

aux canons de faible calibre , «positions faivorables
à la défense;. Aussi s'ex.plique-t-on la persistance
de la résistance offerte par les soldats du maré-
chal Kesselrinig.

Les All iés ont déclenché une grande oiffensive
concentrique contre Naples. Après 48 h«sur«e«s' de
violents combats, Jes premiers éléments blindés
seraient arrivés à l'entrée dé la plaine à l'extré-
mité de laquelle fument  les ruines de Napl«es, le
se.conid port d'Italie. Le marécfial Kesselring au-
rait , d'autre part , «donné l'ordre aux « rampants »
de la Luftwaffe d'abandon n er l'aérodrome de
Fog.gia, pour en renforcer d'autres , sans doute,
plus «près de Rome.

Ainsi chaque province itailienne serait-ell e dé-
fendue , sans égard aux destructions, jusqu'à l'heu -
re où la défense élastique exige un nouveau repli.
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Du soufra à ïm\ pur jailli! d'un volcan
Selon une communication du prof esseur Tana-

kadat e, savant japonais qui a séjourné en Euro-
pe il y a une dizaine d'années, une «grande quan-
ti té .«de soufre à l'état pur a j ailli du volcan Hok-
kaïdo , dans l'î le du mêime nom,. . •;¦¦" ". « «

Depuis févrie r 1936, du isouifre en fusio n , sor-
tant d' un cratère latéral , coul e dans la vallée, le
long du versant septentrio nal de là montagne. «On
note un rythme curieux dans cette éruption •; l'é-
mission «de souifre est suivie de jets d'eau ohaude
et de vapeur dont la température atugimente sans
cesse pondant une certaine période, après un in-
tervalle de tro is à quatre jours.

Certaines de ces éruptions ont fourni des «mil-
liers de tonnes de soufre d'une pureté atteignant
pre«?«que 100 %.

Déjà en 1889. on vit dos éruptions semblables ;
cependant , elles «fuirent d une du rée de deux mois
à peine el fournirent seulement 10,000 tonnes de
soufre.

NQgiveWes ay!sses~~n
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Les discours ministériels
Celui de M. dc Steiger

Le part i «les paysans, artisans «et bourgeois du,
eanlon '.d* Pente a tenu, liier , en «présenc e dc 2000
participants, dans la grande salle du casino de Ber-
ne , à l' occasion de ibn vin«gt-cinquiëme anniversai-
re , son congrès dc jubilé. M. 'Fcklniann , conseiller
national, président du «parti  cnnlonal , a ouvert la
IHirlic oratoire. On en tendit ensui te  M. Minger , an-
cien conseiller fédéral.

M. (le Steiger, conseiller fédéra l , second «râleur
tle la journée , a déclaré que U: peup le suisse est
unaninieane.nl animé d' une seul" volon té : main l n-
i ) i r  noire  pairie indépendante el libre. .Le «pairli doit
s'effacer pour laisser la place au pays. Le Conseil
fédéral et ses «membres sonl res«ponsal>le.s vis-à-vis
du peuple el non pas simp lement vis-à-vis «d'un par-
ti. Le fai t  que nous pouvons organiser les élections
lég i slatives eu temps de guerre comme en temps dc
paix est une preuve éloquente «de l'excellent fonc-
lionnemenl de notre démocratie libre et ind épen-
dante ct une preuve aussi de l'attitude calme ct dis-
cip linée du «peup le souverain. Une pol itique socia-
le parlan t tic l'idée de la solidarité doit permettre
de faire tr iompher la justice sociale.

Les paysans , qui ne forment plus même le 25 %
de noire  populat ion ,  ne doivent pas voir leur si-
tuat ion empirer.

Celui de M. Kobelt

M. Kobell. conseiller ' fédéral , a prononcé un dis-
cours devant l'assemblée générale de l'Alliance na-
tionale des sociétés féminines suisses. Il souligna
lout d'abord que les temps actuels exigent de la
part de la femme suisse de hautes qualités et des
forces morales et corporelles.

L'orateur exprime l'assurance à l'agricullure que
le commandement de l'armée prendra les mesura.'»
nécessaires, pour aulaut que la situation mi l i ta i re



le permette , afin que les travaux de la campagne
ne .soient pas entravés par des levées de troupes
dans les rég ions agricoles.

Parlant des problèmes actuel s et futurs , «l' orateur
dit ce qui fut déjà fait  «pou r supprimer dans la me-
sure du possible le chômage et releva les diverses
mesures sociales qui furent  «prises pour assurer du
travail à chacun avec un. salaire équitable, ainsi que
pour la protection de la famille et de la vieillesse.

Le gouvernemen t national  s'est tracé le program -
me suivant : du pain , du travail et la paix. Ce der-
nier point est le princi pal.

Noire politi que de neutralité esl immuable. Elle
demeure inchangée à l'égard de chaque bel ligérant ,
sans considération ide ses buts de «guerre et de ses
chances de succès. Nous ne connaissons pas de
neutralité conditionnelle , mais une neutralité abso-
lue ; pas de neut ral i té  symbolique , mais une neu-
t ra l i té  réelle et animée.

L'armistice formel ide l'Italie ne nous a pas ap-
porté la paix , mais a rapproché de nous le théâtr e
des opérations de guerre. Le Conseil «fédéral s'est
Vu contraint de «décréter une mobilisation partiel-
le. Ceci n'est pas une raison pour que la «tranquil-
l i lé soit troub lée , au contraire. Le danger de guer-
re pour notre «pays est proportionné à notre prépa-
ration militaire . Il n 'y aurait  lieu de montrer quel-
que inquiétude et de pendre son calme que s'il ne
pouvait pas êlre paré à temps à un danger crois-
sant.  Je puis vous donner l'assurance que notre vi-
gilance ne se relâchera pas.

Le peuple el le gouvernement sont convaincus
que. le chemin suivi jusqu 'ici dans l'accomplisse:
ment de leurs tâches andues et pleines de responsa-
bilités leu r permet lira «de surmonter Ions les obsta-
cles.et les conduira vers un avenir meilleur , à la
condition qu 'ils demeurent unis et résolus. C'est ie
«privilège des femmes el des mères suisses d'éveiller
dans les cœurs de la jeuness e «de noire pays ces
sentiments . » _—e——Votations cantonales zurichoises

L'es électeurs du «canton de Zurich ont adopté
Jes trois projets qui leur étaient soumis, .à savoir
la modification de la loi fiscale et de la loi «sur
l'équilibre financier par 77 ,405 voix contre
42,907, le «projet sur des mesures tendant à la
création d'occasions de travail en. temps de
guerre par 101 ,337 voix contre 18,823 et la loi
tendant «à développer la construc t ion de logements
par 96,950 voix contre 22,810.

Les élections fédérales
L'Union des paysans du canton de Sohwytz a

décidé «de proposer aux partis his toriques, et ce-
ci dans le «but d'éviter une lutte éleotoral e,v une
liste commune bourgeoise pour «les élections au
Conseil national avec 1 «r eprésentant conserva-
teur, 1 libéral- et 1 de l'Union des paysans. En
ce qui concerne les élections au Conseil des Etats
l'Union des paysans votera pou r les deux conseil-
lers ^ctuelliement en «fonctions. 

Le canton de
Schwytz était représenté jusqu 'ici au Conseil «na-
tional par 2 conservateurs e«t 1 libéral.

M. KairJ' von Weber, conseiller national de
Schwytz, a fait savoir au «comité du parti conser-
vateur qu 'il ne se représentera plus lor s des pro-
chaines élections au Conseil national .

» * *
L'assemblée des délégués du parti radical du

canton de Lucerne a nommé huit  candidats pour
lies élections au «Conseil .natio nal . «Le parti radi-
cal ne participera pas aux élections au Conseil
des Etats.

? ? *
Le «Congrès du parti «socialiste vaudois s'est

réuni dimanche, sous «1a présidence de M. Alber t
von der «Aa, présidie«nt du Conseil communal de
Lausanne. D a entendu tout d'albord deux expo-
sés de M. Pierre Graber, sur l'unité politique
vaudoise et M. von der Aa sur la «situation «poli^
ti que et les élec t ions fédérales. Le congrès a dé-
signé 16 candidats pour le Conseil national, lais-
sant Je soin au comité cantonal «d'établir la liste
définitive au mieux des intérêts du parti.

» * *
— Le partii catholique conservateur du canton

d'Argovie a tenu une assemblée de délégués qui
a décidé de présenter pour les élections au Con-
seil national une liste complète non cumulée. El-
le portera en têite les noms des 3 représentants
actuels «du parti. «La liste «sera apparenée à celles
des partis bourgeois. Pour les élections au Con-
seil des Etats , la «candidature de M. «Hans iFriker
sera de nouveau présentée et celle de M. Emile
Keller, radical , sera soutenue sous •résenve de ré-
ciprocité.

RHUMATISANTS SOULAGES. — Les rhumati-
sants qui ont fait rationnellement usage du mé-
dicament Gandol en connaissent les effets remar-
quables. Certains maux de reins ont été soulagés en
quelques jours, certaines crises de sciati que et de
goutte ont été enrayées. Le Gandol est un des «re-
mèdes las plus énergiques. Pour dix jour» de trai-
itémeut, le Gandol en cachets , sans ennui «pour l'es-
tomac, vaut 3 fr. 60. Dans toutes les pharmacies.

— Le professeur Wil liam Rappard, conseiller
national indépendant , de Genève, communique
qu'il ne sera pas candidat aux prochaines élec-
tions.
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Une épouse meurtrière
devant ses juges

Le Tribunal criminel de Lausanne siège depuis
lundi matin pour ju ger une affaire de meurtre.

Voici les 'faits, itels que le « Nouvelliste » les
rapporta à l'époque. Le 26 mars écoulé , un dra-
me rap ide se déroulait entre 7 et 8 heu res du
matin , dans le «magasin d'un bandagiste du
Grand-Pont , à Lausanne, qui avait comme em-
ployés un couple rentré de Russie, les époux
Perret.

Il y a quelque temps déjà que le ménage mar-
chait mal . Des motifs de jalousie avaient séparé
les époux qui, cependant , s'étaient remis ensem-
ble, sans cesser toutefois de se disputer. Si bien
que, ce matin-là , «Mme Barbara Perret arriva de
bonne heure au magasin , armée d'un revolver.
Les deux époux se rendirent dans l'arrière-ima-
gasin situé à l'entresol et lia , profitant d'un mo-
ment où son imaxi avait le dos tourné, elle tira
sur lui. Au bruit du coup de feu, «M. Perret se
retourna. Sa femme tira une seconde balle qui
perfora les intestins, puis elle tenta de se suici-
aer.

Trouvés tous deux râlant , ils «fuiren t transpor-
tés à l'Hôpital cantonal où, tandis que la meur-
trière se rétablissait après opération , la victim e
décédait dans la soirée du 1 er avril.

Barbara Perret , d'origine, russe , est donc pour-
suivie pour homicide avec préméditation. Elle
comparaît assistée d'o«ffi.c e par Mime Annie Du-
toit , avocat.

On représente V. P. comme a«yant la mentali-
té slave caractéristique et ayan t beaucoup de pei-
ne à s'exprimer en français . Il était Jié unique-
ment avec les milieux russes à Lausanne. D'un
caractère entier , il étai t resté un grand enfant ,
prodigue , ayant Ja folie des grandeurs.

Quant à B. P., on la dit bonne ouvrière, d'un
caractère changeant , d'une mentalité parfois in-
compréhensible, nourrissant une incoercible nos-
talgie de la Russie où elle aurait aimé rentrer.

o——
La tentative de meurtre
sur le chauffeur de taxi

La Cour suprême a confirmé le jugement pro-
noncé par le trib unal de district de Zurich , con-
damnant à 12 ans dé réclusio n «et à 5 ans de pri-
vation des droits civiques, Jacob Hausheer, pour
tentative de meurtre et vol. Le 14 «novembre
1942, il avait tiré sur un. chauffeur de taxi , se
servant d'un revolver qu 'il! avait volé. Il a en
outre commis des vols à Gceschenen.

«a

Fédération valaisanne des Producteurs de Lait, Sion

Poignée de petits faits

L'assembiGe générale de l'Association
de la presse susse

L'assemblée générale -de l'Association «de ! la
presse suisse s'est ouvert e à 14 h., à la salle du
Grand Conseil de Bâle, sous la présidence de M.
Kiiiuchel, Bâle, «président centra l , qui a pro-
noncé l'allocution «inaii:guirale..M. Sartorius, Bâle,
président de l'Association «suisse das éditeurs de
journaux , prend ensuite 1a parole. «Il relève la «par-
faite entente qui règne entre l'Association de la
presse et celle des éditeurs pou r tous les problè-
mes importants. Les éditeurs reconnaissent égale-
ment Ja réserve qu'il est nécessaire d'observer au-
jourd 'hui pour des ra«iso«ns d'Etat. Ils prient néan-
moins les au torités de vouloir 'bien remplir leur
devoir en informant la presse de façon que celle-
ci «puisse collaborer à la formation de lopinion
publique.

tncauaoe ne pommes oe terre
En vue de faciliter I approvisionnement rationnel du pays,, nous recommandons à tous les ména-

ges de procéder sans retard à l'encavage des pommmes de terre nécessaires pour cet hiver. A ce sujet,
quelques conseils :

1. Quantité : calculer env. 80 à 100 kg. par personne (enfanls y compris) ;
2. Conditions d'un bon encavage : veiller à ce que la cave soit bien fraîche. Verser les pommes

de ferre dans des caisses à fruits ou en tas avec cheminées d'aération. Surveiller de temps à
aufre ef frier si nécessaire.

3. Prix : sont fixés par le Service fédéral du contrôle les prix. Les voici :
Variétés : Jaune de Bôhm Fr. 24.—
Variétés : Industrie, Erdgold Fr. 23.50
Variétés : Ackersegen, Voran, Osfbofe, Jubel Fr.22.50

les 100 kg., sacs facturés en sus, marchandise prise en nos enfrepôls. Pour service à domicile, en ville
de Sion, supplément de Fr. 1.— par 100 kg.

uarones rouges pouriencauane
aux conditions les meilleures

L'Association de Ja presse suisse célèbre le soi-
xantième anniversaire de sa fondation. M. Knu-
chel . président central , souhaite la bienvenue aux
invités d'honneur , en particulier à 'M. Etter , con-
seiller fédéral , et au colonel Plancherel, chef de
la division presse et radio.

Le prof. Karl Weber , Berne , prononce le dis-
cours officiel. Il donne tout d'tibord un aperçu
de: J'histoite et de l'activité de l'essociation . I!
rappelle la thèse .que Je pavillon «de la-presse de
l'Exposition national e se proposait d'illustrei , à
savoir que e devoir de la presse «suisse , en toute
circonstance, est de servir les intérêts du pays
et du lecteur. .Aucun parti , ni aucune puissance
étrangère ne pourraient en faire dévier les sources
ou en supprimer la liberté d' information .

Puis , M. Etter , conseiller, fédéral , a adressé le
salut et les félicitations du Conseil fédéral. Il a
invité les journalistes à poursuivre leu r collabora-
tion avec le «gouvernement, surtout en ce moment ,
où la guerre est entrée dans une phase qui pour-
rait placer notre pays devant un problème des
plus épineux. Il s'a«git surtout que notre peuple
garde-un jugement sain et une réserve paisible.
Mais qu'il fasse preuv e également de courage et
dé fermeté.

B «

Pléthore d'accidents mortels
A Cazis , près de Thusis , Grisons , un agricul-

teu r de 73 ans, a fait  une chute mortelle alors
qu 'il était occupé à cueillir des poires.

— A Campodials , dans le cercl e de Disentis ,
Grisons, un monteur de l'administration des télé-
phones, « Gustave Danuser . 51 ans, était occupé
à une réparation au so,mmet «d' un «poteau qui , sou-
dain , tomba sur la route , entraînant dans la mort
le malheureux attaché par sa courroie.

— M. Baptiste Hounder , 71 ans, agricult eur ,
à Disentis , qui gardait les vaches a été assailli
par l'une d'elles et si grièvemen t blessé qu 'il a
succombé.

— M. Balthasar Winiger . agent de désinfec-
tion , à St-Gall , a perdu la vie dans l'accomplis-
sement de ses «fonctions . Il s'était pourtant muni
d'un masque proteoteur dans l'appartement qu il
devait désinfecter.

z 
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-)$- Le 24im«e Comptoir rie Lausanne a clos ses
portes dimancibe à 18 ih'. «Selon la trad .ilion , une
retraite a été jouée dans le jardin. Puis M. Henri
Ma«yr, président central , a prononcé un (discours
dans lequel il a fait part dc sa satisfaction quant
au» succès sans précédents remportés par le Gamp-
toir de 1943, soi t au point de «vue dc la «fréquenta-
tion qu 'à, celui du ohiiifr e «d' affaires.

-M- Le roi ide Danemark a «passé son 75m.c anni-
versaire entour é des siens dans l'intimité en son
château de « Songeufr i 3 . Des milliers «de citoyens
se sont rendus dès l'aube au château pour trans-
mettre leurs vœux au souverain en procédant à la

«.signature du livre de visites «p r évu par le protocole.
•A midi , plus de 25,000 lettres de félicitations ct
[plus de 2600 télégrammes étaient arrivés au château
| royal.

-)(- L'achat de la vendange ' au degré ', c'est-à-
dire en proportion de la quantité .de degrés d'alcool
décelée dans le moût , vient d'être rendue obliga-
toire par le gouvernement neuchâtelois.

-)(- Le département d'Etal américain signale que
les perles américaines à .Salernc jusqu 'au 15 sep-
tembre inclusivemen t se sonl élevées à 3497 tués ,
blessés cl disparus.

-)f Le directeur de «l'Agence Stefani , M. Susler ,
a donné sa démission après l'occupation de la ville

de Rome par les «Allemands. «M. Orazio Marchelselli
a été appelé à le remplacer.

-)(- De Lucerne . on annonce la mort à l'âge de
7G ans , de M. Joseph Albisser, ancien présiden t du
Tribunal  des Assurances.

Dans la Béai An *r 1Dans la Restons 
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Les alternais dans la région
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Un fort qui saute

On mande d Annecy a « La Suisse » «qu 'une
bombe a fait  explosion au «fort des Sept Frères,
qui domine la vi lle de Grenoble , soulevant «plu-
sieurs tours en «béton et «pulvérisant le système
défensif. «

On signale , d'autre part , un double a t ten ta t
commis à La Roche-sur-Foron (Haute-Savoie)
par deux individus qui tirèrent à 'bout portant
sur deu x habit ants de la localité. Une des per-
sonnes ainsi assaillies , nommée Vanini , fut luée
sur le coup, tandis que l'autre , M. Rocli, fut  griè-
vement blessé. Les agresseurs ont réussi à pren-
dre la fuite .

Une bombe dans une vitrine
A Douvaine, un engin a explosé au centre du

village , dans un magasin de primeurs appartenant
aux sœurs Maurel. «Les dégâts son t importants.
La porte d'entrée , notamment , a été pulvérisée ,
de même que les installations intérieures . L'ex-
plosion s'est produite vers minuit .  Quelques jours
plus tôt , un magasin appartenant à un pâtissier ,
M. Terrier, avait subi Je même sort.

L'accès du Mont-Blanc interdit

A la demande «des autorités occupantes , qui
prennent  toutes les précautions justifiées par la
si tuat ion , depuis Je 25 septembre, l' accès du mas-
sif du Mont-Blanc et des Aiguilles est interdit
aux alpinistes et aux guides. L'accès du téléféri-
que de l'Aiguille du Midi sera désormais contrô-
lé par les serv ices allemands et les voyageurs de-
vront être porteurs d'une carte d ' identité de l'an-
née en cours.

D'autre part , les bûcherons , propriétaires de bé-
tail et de bols pouvant avoir la nécessit é de se
rendre dans le massif recevront des autorisations
spéciales.

Ces mesures «mettront notamment les guides
dans l'impossibilité d'exercer leur «métier.; du res-
te , les clients feront désormais défaut.

Nouvelles locales 
Statistique valaisanne
On nous écri t : P^: ' î<r« "̂  '̂ TiflJ
La ««superficie totale du canto«n du Valais s%é-

Jève à 523,520 ha. dont le 56 % seulement est
productive alors que le 44 % est encore totale-
ment improductive. Les 292,576 ha. de surface
productive comprennent 73,212 ha. recouverts
par les «forêts .

De ces forêts 77 ha . appartiennent à l'Etat ,
87,256 ha. aux co«mmunes et 10,406 ha. aux par-
ticuliers ; autrement dit chaque tête de popula-
tion possède en Valais 66 a. de forêt , ce qui est
beaucoup en comparaison de Genève et de Bâle-
Ville où «chaque tête de population n 'a en mo-
yenne qu 'un a. de «forêt , mais peu en comparai-
son des Grisons où chaque âme de population a
124 a. de forêts .

Nos alpages sont au nombre de 547 et repré-
sentent une superficie totale de 147,399 ha. dont
un peu plus de la moitié seulement est produc-
tive. Quant à la moyenne de .l' estiva'gc, elle l'est
d' environ 80 jours «par année dans l'ensemble du
canton. 73 alpages appartiennent à des particu-
liers, 212 à des consortages, 214 aux bourgeoi-
sies, tandis que 48 ont un caractère mixte .

Une culture qui a pris une certaine importan-
ce dans notre canton depuis quelques années est
cell e du tabac. 88 «planteurs cultivent chez nous
83 ha. de tabac, qui  leur donnent environ
1376 quintaux de feuilles de tabac sèches par
année représentant une valeur de Fr. 500,000.—.
Ce «chiffre est considérable en comparaison de ce-
lui de certa«ins autres grands cantons suisses qui
ne passèdent pas du tout de tabac , mais il -est de
beaucoup inférieur à celui du canton de Fribourg
qui possède plus de mille planteurs cultivant plus
de 200 ha. de cette culture et dont Ja valeur to-
tale «de la récolte représente pJus d'un million et
dem i de francs .

«L'effectif du bétail a subi les variations suivan-
tes du mois d'avril 1942 au «mois d'avril 1943 :

Les chevaux de trai t  ont augmenté de 1317
à 1413 les vaches ont diminué de 37,246 à
35,887, tandis que les porcs augmentaient de
25,054 «à 27 ,747. 11 est intéressant de noter que
cette évolution est contraire à celle qui s'est pro-
duite dans l'ensemble de„la Suisse où les chevaux
de trait ont diminué, Jes vaches ont augmenté et



Jes «porcs ont diminue , contrairement a ce qui
s'est passé en Valais. Ft.
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Gros incendie à »z
Cinouanie personnes sans loi!

Dimanche soir , vers les 20 heures , le feu s'est
déclaré dans le centre du village d'Arbaz dans
une grange. Le «feu s'est développé avec une telle
rapidité qu 'immédiatemen t un groupe de quatre
maisons et six granges se trouva en flammes. Ces
habitations appartenaient aux familles Germain ,
Henri et Adolphe Sermier , Casimir Carroz et
Piorrc-André Torrent. Elles ont été complète-
ment anéanties avec Jes fourrages qu 'elles con-
tenaient ainsi, que les outils aratoires .

Cinq familles habitaient dans un seul de ces
bât iments . Le feu se déclara de façon si brus-
que est rapide que les hab i tants  ne purent rien
emporter , pas même leurs vêtements. Tout le mo-
bilier et le «pet it bétail sont restés dans les flam-
mes. Cinquante personnes se trouvant  sans abri
ont été se réfug ier chez des amis et voisins.

«Les pompiers dc Sion , sous la direction de M.
Ante i imal ten , ont combattu le feu avec acharne-
ment  pendant 11 heures. Ce n'est que vers le
mat in  que tout danger était  écarté.

A souli gner également le concours actif et dé-
voué des pompiers dc Grimisuat et d'Arbaz.

«Les pertes son t considérables et l'on «pense que
quelques animaux seront resté s dans les flam-
mes. Par «contre , on ne si gnale pas d'accident de
personnes . Les causes du sinistre ne sont pas
connues.

La gendarmerie con tonale et les autor ités sont
sur les slieux. On recherche les causes de 1 incen-
die .

Ce sinistre a plongé la population d'Ar«baz et
des communes voisines dans la const ernation.  Les
dommages sont important s . Ils a t te indra ient  «près
de 100,000 francs.

i i # ¦ ¦

La murithienne à Lewron
La Mur iMi ienne  t iendra  sa réunion d'automne le

Ct octobre à Leytron avec le programme suivant :
7 h. 42 Arrivée à Rkldes du t r a i n  de Sion.
.S h. 30 Arrivée à Ri ddes du Irain dir ect parlant

de Lausanne à 7 h. 12.
8 h. Messe à Leytron.
¦s h. 30 Départ pour Produ it, Montagnon (visite

des villages et du gli ssement de terrain ,
Ovronnaz , Mayens de Chamoson (1300 m.).

12 h. Pi que-ni que.
Causerie de M. I. Mariétan sur la région.

.11' li. Départ pour l'.Ardeiva z (1181 ni.).
Descente sur le Grugiiay, Chamoson et Sl-

;• ' l,i''r.re-ide-Cki«ges.
¦1(1 h. 13 Départ pour Sion .
'_'() h. Départ pour Lausanne.

s -1 ¦

L'excursion est publique. Les personnes qui s'in-
téressent aux sciences imliiTclles sont cordialement
invitées.

Le Préskien t : Le Secrétaire :
m *I . Mariétan. Ch. Terrier.
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appel in ira miiitra
du Valais romand

• m> *
Les délégués de la Fédération des Jeunesses Con-

servatrices du Valais Romand  sont convoqués eu
assemblée généra le exlraondinaire le dimanche 3
octobre prochain, à 13 heures, à l'Hôtel Suisse, ù
Martigny.

(Le changement éventuel dc local sera communi-
qué ultérieurement).

L'ordre du jour a élé adressé aux Sections de la
Fédération. Les Comités en donn eront  connaissan-
ce à leurs adhérents  dont les Présiden ts de Sections
provoqueront la réuni on avant  le 30 septembre.

Nous adressons un pressant appel , pour que cha-
que section envoie à celle assemblée au moins le
nombre de délégués prévu par les s ta tu ts  soit 1 par
10 membres actifs inscrits ct ceci malgré les cir-
constamees diffici les dc la mobilisation.

Dos renseignements , dos directives seront donnés
au cours de cette séance : dos suggestions seront
fuites , dos décisions importantes seront prises. Il
importe d'autan) plus que ce congrès représente
vraimen t l'ensemble du «mouvemen t dos .tonnes Con-
servateurs du Valais Romand.

Nous nous trouverons donc nombreux a Mart i-
gny, dimanche 3 octobre prochain, pour être, orien-
tés sur la s i tua t ion  politi que actuelle , en tirer les
conclusions qui s'imposent , prendre les décisions
qui on découlent ol nous-f i l laquor  courageusement
à la glorieuse lâche qui nous attend.

I.e Comité de lu Fédération.
m-m~m i l

Le feu à Vétroz
(Inf. part.) — Dimanche , vers la fin de l'a-

près-midi , un incendie a éclaté dans un grand
immeuble de Vétroz , comprenant une villa et son
annexe une grange-écurie , propriété de M. Al-
bert Papilloud. agriculteur. Les pompiers de la
localité ont été alertés.

La grange-écurie est complètement détraitc
avec tout son contenu, fourrages , provisions, etc.
Quant à la villa , elle a passablement souffer t dc
l'eau cl du feu.

Pour le moment , on ignore encore les causes
du sinistre.

Â un rythme rapide
G. Q. DU GENERAL ALEXANDER, 2/

septembre . — La 8e armée et la 5e armée ont re-
foulé systématiquement les divisions de Kessel-
ring dans la pl a ine de Naples , où l'on assistera ,
sans doute dans le courant de la semaine , à une
grande bataille de blindés. Kesselring se borne
à faire sauter le plus grand nombre possible de
ponts et de routes afin de gagner un temps pré-
cieux «pour Ja construction de fortifications dans
la plaine .

Les combats pour l'occupation de la plaine de
Foggia avec ses treize aérodromes ont donc com-
mence.

Dès que les camps d'aviation seront remis en
état les Alliés auront un avantag e énorme po«ui
la poursuiie  des combats dans toute la région mé-
diterranéenne . Tous les objectifs en Yougosla-
vie , en Grèce, en Albanie pourront être atteints
par les escadrilles de bombardiers.

De plus , la Roumanie , la Bulgarie , Ja Hongrie
et Jes régions de l'ancienne Autriche se trouveront
dans la s«phère d'activité de l'aviation lourd e al-
liée.

MOSCOU, 21 septembre. — Les Oipérations
contre  Vitebsik sont menées par trois colonnes
lusses , dont les deux plus fortes opèrent aux ai-
les, le long de la Duna et de la voie ferrée Smo-
lensk-Vitebsk , tandis que la troisième, partie de
Dcmidov , avance dans le centre.

Par ailleurs et à un ry thme rapide, les troupes
du géné«ral Romanovsiky refoulent les Allemands
sur les marais du Pripet.

Le collaborateur militaire du « Times » écri t :
Tout ce que l'Allemagne espérait gagner et ce

pourquoi ell e déclara la guenre à l'Union soviéti-
que , a été perdu par l'armée allemande au cours
de ces semaines tragiques. Aucune phrase, si ha-
bile soit-elle, ne peut voiler cette réalité.

Le G. Q. du Fiih rer doit reconnaître aujourd'-
hui , étant donné Jes pertes subies et la pression
constante des arm ées russes, que le Dniepr n'offre
plus aucun espoir. Il y a longtemps que cette li-
gne n'est plus « assez courte » p«our les Alle-
mands. Hitler ne peut «plus .'trouver ici ce qu 'il
annonçait lui-«m<ême , à savoir le répit et Je temps
nécessaires pour pouvoir «mettre surp ied dans l'ar-
rière pays des réserves stratégiques et actives.

Hitler devra encore évacuer « volontairement »
beaucoup de territoires . Il ne serait «pas «surpre -
nan t qu 'il doiive reculer au sud sur le Dniestr,
transfére r le centre du front dans les marais du
Pri pet et chercher son salut au nord , près du lac
Peipus .

Où Jes Allemands pourront faire «halte afin, de
pouvoir renforcer l'0«uest aux dépens de l'Est est
une question de haute importance. Mais cela ne
peut rien changer à cette réalité , à savoir que
1 invasion de la Russie a tourné à Ja catastrophe
pour la stratégie d'Hitler.

MOSCOU, 27 septembre. .(.Renier). — Ra-
dio-Moscou annonce que des guérilleros russes
opérant dans la région de Baranovitchi , en Rus-
sie Blanche , ont fait  dérailler trois trains , don t un
transportait des tanks . Ils ont aussi attaqué une
gare dc chemin de fer où ils firent sauter un dé-
pôt et deux locomotives.

._—? • .
La tension au Danemark

Pendant la nuit de samedi à dimanche , de nou-
veaux acles de sabotage ont été commis surtout
contre des lignes de chemins de fer dans le Jut-
land danois. Les autorités d'occupation ont ren-
forcé l'état de siège. Tous les ca.fés et «restaurants ,
cinéimas ct théâtres doivent être fermés à 19 heu -
res. L'interdiction de circuler dans la rue a été
prolongée de 2 heures. Elle commencera une
heure plus tôt et se terminera une heure plu s
tard.

m^ -̂aym*mm

Le sanotage des nauires allemands
STOCKHOLM, 21 septembre. — L'envoyé

spécial de l'agence Reuter à Stockholm assure que
selon certaines informations, les trois navires de
guerre allemands « Tirpitz », « Soharmhorst » et
v: Lutzow » qui sont stationnés dans l'Altenf-
jord , en Norvège, auraient été endommagés à la
suite d'actes de salbotage commis par les équi-
pages à la nouvelle de la reddition de la flott e
italienne.

Un témoin oculaire n'a pas pu s'informer de
toute l'étendue de ces actes de sabotage, mais il
aperçut un ponton à pompe amarré au « Sdiarn-

SION. — Mor t d'un conseiller communal. —
(Inf. part.) — Dimanche soir , est subitemen t dé-
cédé, dans son appartemen t , entouré de sa fa-
mille, M. Georges Spahr , conseiller communal de-
puis une douzaine d'années à Sion.

Le défunt , «t rès honorablement connu , conduc-
teur C. F. F., était très apprécié de ses chefs.
Les voyageurs de la ligne du Simplon reconnais-
sent tous la parfaite correction et l'amabilité de
ce fonctionnaire exemplaire.

Georges Spahr n'a-vait que 54 ans. Il avait dé-
buté dans les chemins de fer à Renens et apj ès
un stage à Neuchâtel étai t  venu se fixer à Sion.
Les obsèques auront lieu mercredi à Sion.

horst » à proximité des deux autres navires de
guerre. On notait un va et vient continuel , entre
les trois unités navales. Un bateau de ré,paralion
se trouvait à «proximité de ceux-ci. L'agitat ion
s accrût à la suite du bruit que l' amiral Dœnitz
avait l ' intention d'utiliser les trois unités navales
comme des « navires suicides » ayant pour mis-
sion d'attaquer des convois alliés dans l'Atlan-
ti que.
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Un sous-marin coulé
LE CAP, 21 septembre. — On annonce of-

ficiellement lundi, qu 'un sous-marin a été coulé
dans l'Océan Indien au cours d'opérations com-
binées de la R. A. F. et de l'aviation sud-afri-
caine . C'est la seconde fois , en deux mois , qu 'un
submersible a été détruit dans Jes eaux sud-afri-
caines.
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L'histoire navale est tragi que
LONDRES, 27 sep t embre. (Reuter) . — Le

Premier lord «de l'Amirauté a dit lundi :
« Je ne crois pas qu'il n'y ait jamais eu dans

notre his toire nationale à n 'importe quel mo-
ment une période aussi criti que sur toutes les
mers que celle que nous traversons. Nous avons
eu à faire face au cours de ces dernières années
à de nouvelles armes et à de nouvelles tacti ques
de la part d'e l'ennemi. Aucune «partie de no tre
histoire navale ne fuit plus active «que les trois
dernières années. »

un appel du Préiei de milan
CHIASSO, 27 septembre. — M. Riva , pré-

fet de la provinc e de Milan a fait  publier danis la
presse une proclamation à la population.. Il dit
qu ensuite d'accords passés avec le commande-
imen t «militaire allemand de la province, il invite
¦toute la P'Opulation a être calme et disciplinée.
Dans l'intérêt du retour à la vie nornraile, il in-
vite spécialement les habitants à reprendre leurs
occupations. Seuls ceux qui reprendront leur tra-
vail dans l'ordre auront droit à la distribution de
vivres. Ceux «qui troubleront l'ordre public se-
ront «condamnés par les tribunaux de guerre alle-
mands. - ¦ ¦' ¦-''•
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Les Partisans grecs contrôleraient
presque toute la Grèce

«LONDRES, 27 septembre. — Tandis «que la
mission grecque au Caire subissait un échec «dans
le domaine politique, les entretiens militaires con-
nurent un plein succès. . «M«ï * ¦ r. 1

-t|ne pleirtoet entière > coordination déivl'airmée
grecque du Moyen-Orient et du commandement
allié ainsi que des Partisans combattant en Grè-
ce a été réalisée. -

«Les Partisans sont placés en Grèce «sous le
co«mmandement du colonel Seraifi e«t co«mpte«nt en-
viron 66.000 hommes. Ils co«ntrôlent près des
quatre-cinquièmes du territoire grec.

Les Allemands se sont presque partout retirés
sur les côtes.

lu chasseur Messs moriellement on soif
BERNE, 27 septembre. — Le chef de presse

du commandement territoria l compétent commu-
nique : Le matin du 25 septem«b«re, le patrouilleur
Rusch Johann-Baptiste, né en 1902, d'Appen-
zell (Rhodes Intérieures), quitta son poste mi-
litaire situé dans la région de Hohen-Kasten,
dans le massif de Kaimor. Il rencontra un «chas-
seur avec lequel il se disputa. Ce dernier fit  usa-
ge de son arme et blessa mortellement Rusch de
deux coups de feu. Le meurtrie r a été arrêté.
Une enquête est en cours.

m.mmmmmmMm

1. Vallon esl noué ministre au Brésil
BERNE, 27 septembre. — Le Conseil fédé-

ral a nommé M. Henry Vallotton , conseiller na-
tional , au poste de ministre plénipotentiaire et
d'envoyé extraordinaire de Suisse au Brésil. «Le
nouveau diplomate est né en 1891 à Lausanne.
Il a été pendant des années membre du Grand
Conseil vaudois qu'il a présidé en 1927. Il a été
député du Conseil national de 1925 j i aujourd' -
hui. Le ministre Vallotton a fait partie de la dé-
légation suisse lors de la conférence du désarme-
ment à Genève. Il fu t  élu premier président de
la Commission des Affaires étrangères constituée
en 1931.

o—
La « Nation » suspendue

BERNE, 27 septembre. — On communique
officiellement : La Commission de Presse de la
division Presse et Radio a suspendu pour deux
semaines la parution de l'hebdomadaire « La

CONTRE LES TROUBLES DE L'AGE CRITI-
QUE, soit troubles cardiaques, perturbations dan s
les vaisseaux sanguins, rhumatismes , névrites, af-
fections do la bile et des reins, recourez aux com-
primés 1LELV.ESAN Xo 8. Une cure répétée une fois
par année est utile à l'organisme féminin en voie
de transformation. En vente dans les pharmacies
ou au «dépôt sénéral : Pharmacie do l'Etoile , rue
Neuve 1, Lausanne.

Nation » pour infractions répétées aux prescrip
lions de la presse sur le maintien de la neutralité

Nouvelles inondations en Chine
TCHOUNKING, 27 septembre. (Reuter). -

Les pluies diluviennes de l'été ont provoqué des
inondations sérieuses dans la province d'Anhwei.
Le Fleuve jaune et la rivière Hwai, ont débor-
dé dans la partie septentrion ale de la province.
Les autorité s d'Anhwei ont demandé d'urgence
des secours au gouvernement actuel.

I 1 jjj ¦ n

Les dons en faveur des réfugiés italiens
LUGANO, 27 septembre. — La Municipali-

té de Lugano a décidé de mettre  une somme de
mille francs à la disposition du Comité en fa-
veur des réfugiés italiens en Suisse.

« . O L I

Centre les incendies sur les navires
NEW-YORK, 27 septembre. (Ag.) — Des es-

sais ont été faits aux Etats-Unis de vernir les
bateaux de commerce d'une matière ininflamma-
ble. Le verni s avec lequel les bateaux sont ac-
tuellement enduits sera enlevé et remplacé par un
nouveau produit.

Un ouvrier de campagne trouve la mort
en tombant d'un fenil

GENEVE, 27 septembre. — M. Pierre Wyss,
Bernois , né en 1882, a été trouvé mort dans Ja
grange du. Château de Bois , à Satigny , où il
était employé. Il était tombé du fenil dans la nuit
et s'était «fracturé le crâne.

Un gymnaste électrocuté

STAEFA (Zurich), 27 septembre. (Ag.) —
Un ouvrier électricien , Gottfried Saegesser, "48
ans, est entré en contact avec le courant et n 'a
pas tard é à succomber à ses «blessures. Saegesser
était fort connu dans le monde de la gymnasti-
que et a«vait été pendant de longues années moni-
teur de la société Zurichsee-Oberland.

Assurances individuelles , Col- _\ ¦ ¦¦¦¦ ! T___
leciives , Agricoles , Automobiles , BJPTJTTT^̂ ^Responsabilité civile. Effraction et mBÈBmm_mû_m_Wt
Vol. Détournements. Cautionnement. WEMMéIBBB»

marc c. BBOQUéT, sion a|fys
HGENCE LOCALE : F. DONNET. MONTHEY. tél. 4.23.03

Radio - Programme
SOTTENS. — Mardi 28 septembre. — 7 h .  10 Ré-

veille-imatin. 7 h. 15 Informat ions .  7 h. 25 Premiers
propos. ¦toiicert matinal.. 1.1 Emission commune. 12
11. 15 L'Orchestré Robert Gade.ii. 12 h. 30 Refra ins
d'opérettes modernes. 12 h. 45 Informations. 12 li.
55 Gramo-concert. 17 h. Emission commune. 18 h.
Ooniin iinicalioii .s diverses. 18 h. 05 «Les écoles de
pein ture  en plein air. 18 h. 15 Fantaisies pianisl i-
ques. 18 h. 30 «Le plal du jour. 18 h. '10 Musique lé-
«gère pour orch estre. 18 h, 50 Le imi.ero dans la vie.
19 h. 15 Informat ions .  19 h. 25 Le programme de
la soirée. 19 h. 30 «Le miroir  du temps. 19 h. 40 Lu
date de la semaine. 20 ih. Elisabeth, la «femme sans
homme. 21 h. 50 Informat ions .  22 h. Salutation ro-
mande, t

BEROMUNSTER . — (i h. Cours de morse. 0 h.
20 Gymnast i que. (5 h. 40 Heure. Disques. 0 «h. 45 In-
formations. <i h. 50 Heure. Programm e de la jour -
née. 11 h. Emission commune. 42 h. 15 «Musi que lé-
gère. 12 h. 30 Informations.  12 h. 40 Danses de
quel ques pays. 13 h. Disques. 13 h. 15 Quintette en
mi bémol majeur.  16 h. Récital de chant. 16 h. 25
Entretien. 1<> h. 45 Thé-concert. 17 h. Emission
commune. 18 h. Reportage . 18 h. 25 Disques. 18
h. 40 Causerie. 18 h. 55 Communi qués. 19 h. Petite ,
revue d'instruments. 19 h. 15 19 h. 30 Informations.
19 h. 40 Les cloches du pays. 19 h. 43 Trois chants
suisses. 19 11. 55 De la Tonhalle de Zurich . Premier
concert syaiiphoni que populaire. 21 h. 50 Informa-
lio "- « ,'fc'i «Lh: i .Jà'iï

Monsieur Modeste FOLLONIER et ses enfants
Claude, Andrée el Fernande, aux Neyres s. Mon-
they,

ainsi que les famil les  parentes et alliées ont la
profonde douleur de faire part du décès de

Ê asiaiBie ISA FOLLONIER
née PLANCHE

leur bien-aimée épouse , mère , sœur , belle-sœur ,
nièce , tante  et cousine , enlevée à leur affeolion dans
sa 36me année , après une longue maladie chré-
tiennement .supportée et munie de tous les .Secours
de notre Sainte  Reli g ion.

L'ensevelissement aura lieu à Monthey le mer-
credi 29 septembre «à 10 h. 30.

Selon le désir «de la défun te , il n 'y aura pas do
couronne.

R. I. P.
* j

Cet avis tient lieu de faire-part.

UNE BONNE FOURCHETTE. — Il est toujours
agréable de se mettre à tabl e avec appétil , d'être
ce qu 'on appelle « une bonne fourchette » . Si vous
ne mangez plus avec le même plaisir  .essayez de
prendre de la Quintonine.  C'est un extrait concen-
tré de plantes ton i ques, apéritives el stomachiques
el «do glycéro^liospbale de chaux , que vous versez
dans un litre de vin. Vous obtenez ainsi un lilre
de vin for t i f ian t  de goût agréable, qui réveille l'ap-
pétit  el favorise la «di gestion. La Quinton ine ne cou-
le que Fr. 2.25 le flacon dans toutes les pharma -
cies
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Chronique sportive
FOOTBALL

y Le championnat suisse

Le Championnat de Ligue Nat ional e n 'a pas pro-
curé de bien «grandes surprises et il semble bien que
nous reverrons à peu près les mêmes aux premières
places, hormis «St-Gall , qui a réussi hier l' exploit  de
battre Granges, 2 à 1 ; Chaux-de-Fonds a oblenu le
¦môme résultat contr e Servette, 2 à 1 ; Lausanne a
battu Bâle, 4 à 1, alors que Cantonal prenai t  le
meilleur sur Bienne , 1 à 0 ; Grasshoppers est venu
péniblement à bout des Young Boys, 3 à 2 ; Lucer-
ne a vaincu les Young Fellows, 2 à 1 et Lugano a
largement dominé Zurich , 5 à 1.

En Première «Ligue, Urania  a gagné le pr emier
derby contre le C. A. Genève , 3 à 1 ; un autre 3 à
1 a été obtenu par In te rna t iona l  aux dépens de
Bienne-Boujoan ; c'est encore par 3 à 1 que So-
leur e a pris le «meil leur  suir «Montreux , durant
qu 'Hclivetia ba t t a i t  Renens , 3 à 1 toujours.

En Deuxième Ligue, Mart igny a ba t tu  Chippis , 3
ù 2 ; Lausanne II a vaincu Vevey II , 3 à 1, alors
que «La Tour faisait forfait  contre Forwar.d , per-
dant  ainsi 3 à 0.

La Coupe Suisse

A Sierre, ' grosse surprise , l'équi pe locale Ir iom-
phe de la formidable formation sédunoise , 2 à 1. A
¦St-Maurice, Monlihey arr ive à vaincre les Agaunois ,
3 à 1.

Sierre bat Sion, 2 à 1
C'est .par un temps froid et ( levant  un publie  as-

sez nombreux que l'arbitre M. Dagon , de Cull.v, a«p-

T. —

Habillé chaudement
avec peu d'argent S

Vêtements d'occasion, pure laine : t beau man-
teau d'homme, noir , taille 46-48 ; plusieurs com-
plets - vestons. Jolis manteaux de dames, taille 40 -
4 4 -  46, Affaires intéressantes. Pas de coupons.

' L." DELITROZ,: Maison' Dr de Cocatrix , Place du
Parvis, Gd'Rue, ST-MAURICE.

Pub leatlon de ïîr
Des tirs au mousqueton el au F. M. auront lieu ai

Stand de Vérolllex ' les :
Jeudi 7 octobre 1943 de 0700 è 1800 h

« Vendredi 8 octobre 1943 de 0700 à 1200 h
Jeudi 14 octobre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 15 octobre 1943 de 0700 à 1200 h
Jeudi 21 octobre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 22 octobre 1943 de 0700 è 1200 h
Jeudi 28 octobre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 29 octobre 1943 de 0700 à 1200 h
Jeudi 4 novembre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 5 novembre 1943 de 0700 à 1200 h
Jeudi 11 novembre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 12 novembre 1943 de 0700 à 1200 h
Jeudi 18 novembre 1943 de 0700 à 1800 h
Vendredi 19 novembre 1943 de 0700 à 1200 h

Le public est prié de se conformer aux ordres des sen-
tinelles.

En Campagne, le 17.8.43. Le Directeur des Tirs.

Articles ee verrerie
L'Office des Faillites de Monthey offrira en vente,

en bloc, le 4 octobre 1943, dès 14 heures, dans les
locaux de la Verrerie de Monthey, à Monthey, tout
le stock en magasin des articles de verrerie, (fla-
connages de pharmacie et droguerie, carafes , pots
à crèms, flacons encre et encriers, et divers), le
loul taxé Fr. 7000.—.

Pour visiter, s'adresser au Bureau de la Verrerie
de Monlhey dès le 1er octobre 1943. Tél. 4.23.41.

Monthey, le 24 septembre 1943.
L'administration : C. Mariaux, préposé.

appartenu u mm
si possible avec bain, ou un CHALET
pour une assez longue durée. — Offres écrites sous chif
1res P. 6427 S. à Publicitas, Sion.

Mlle Laure WAGNER, professeur diplômé de la Mé-
thode Jaques-Dalcroze à Lausanne, donnera des cours de

rythmique
à Monthey, le jeudi. Enfanfs dès 6 ans. Classe de jeunes
filles. Début : jeudi 7 octobre. Prix du cours : Fr. 30.—,
25 pour 2 enfants de la même famille. (Payable au mo-
ment de l'inscription). Les cours se donneront chez Mme
Joseph MARTIN, avocat, av. de la Gare.

NOUVELLISTE VALAISAN

pelle sur le «terrain les deux équipes suivantes :
Sierre : Seewer ; Sarlorio, Briguet ; Zurwcrra I ,

Wiget , Morard ; Zurwerha 11, Gard , Schnydrig, War-
pelin , l î ub in .

Sion : Verstraete ; Wenger , Fa.vre II ; Jos t , Va-
di , «Bonvin ; Joris , Ar le t t az , Pasquini , Géroudet ,
Grelz.

Si tôt  la «part ie  engagée , les deux équipes donnent
à fond et le jeu est assez partagé. Pour tan t , à la
30me m i n u t e , sur échappée de son ailier gauche ,
Sierr e marque l' uni que but de la première mi-
temps. Dès la reprise , Sion domine mais, poursui-
vi par une  malchance insigne , n 'arrive pas à éga-
liser. C' est au contraire Schny drig, l'avanl-çentre
sierrots, qui inscr i t  un nouveau but. Peu avant  la
fin , Sion réussit à sauaer l'honneur grâce à Pas-
quini .

Si Sion fui  plus scientifique , la victoire sierroise
est cependant méritée. Le « onze ' de La cité «du so-
leil f i t  preuve de vitesse de d'al lant .  B«ref il fi t  un
véritable « match de coupe » . Quant  aux joueurs
de la cap itale , ils s'obstinèrent  à pratiquer un jeu
plus rpec l ivculai re  qu 'efficace. Reconnaissons cepen-
dant  que le portier sierrois fi t  aussi un match
étourdissant .

Q u a n t  à l'a rb i t rage  de M. Dagon , il f u t  hési tant ,
imprécis et ne facilita pas la tâche des joueurs.

Per.
Monthey bat St-Maurice, 3 ù 1

Il a plu «abondamment samedi et dimanche jus-
qu 'à 1-1 heures ; le terra in n 'est loutefois pas en
trop mauvais é ta l , «mais les spectateurs ne sont pas
aussi no.m.brt'ux qu 'oui l'avait  espéré ; il y a pour-
tant 4 ù 500 «personnes, et je vous assure bien qu'on
les a entendues, el cVst même à déplorer, car la
« rogne ¦> qui existai t  l'an «dernier entre Monthey

__ m^ mm**, m n 9 m9*. (0H rnanach de Jean-Louis 191-1. , , ,
O I1QL ICSfc Remèdes naturels par les débutante , cherche place.
^mw pP'wMB VW picoles , recettes diverses, Ecrire au Nouvelliste sous
blanches, de 15 mois, bonnes conseils pratiques, histoires U. 3913.
pondeuses. — S'adr. chez divertissantes, bons mots. «——¦———
Delléa Casimir, Rosse-Evion- Réservez 
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wISmt llACW a % 9 8 mS i3

Dirsoese

^ __W ~^
' MÊr

LAUSANNE 

JB Oécès Bk

I 
Iules Passerinï SS-**" I
se charge de toutes for- loi i% Ciitbty ¦ Ul. MLM I
malités. Tous transports ' Cercueils, couronnes I

COURS SPECIfillH D'IILEHHD ET DE FNICMS
cours débutants — moyens — perfectionnement

Méthode directe, moderne, rapide «pour toutes les LANGUES

Formation commerciale complète
Cours de secrétariat trimestriels,1 semestriels et annuels en lan-

gues française< el allemande ¦-• ; - .
Préparation au certificat ef ; au jdifrlëjrt i'ë. Placement 1 gratuit des

élèves diplômés
Nouveaux cours en septembre-octobre

ECOLES QENEDICT
Lausanne

Vevey
Bienne
Montrsux

B a  

_ A vendre On cherche pour de suite

Hiln iMB Mi fih ï âiHii
depuis 100 k 1000 litres ; ton-
neaux ronds de 100 à 270 li-
tres ;¦ tonneaux de transport
de C00 à .700 litres, le tout
en parfait état. .

S'adresser à E. Fricdcricii,
Tonnellerie , Dardagny - Ge-
nève. Tél. 8.80.44.

1 CAMION FORD mod. 1935,
moleur B, 4 cylindres, 17 II.
P. Transf. gazogène Carbo-
nia. Pneus 32 X C 70 %,
éta t  de neuf. 1 CAMION
F015D, moteur Buick , 2 boî-
tes à vitesse, prêt à recevoir
instal la t ion «pour gaz de bois.
Châssis court , conviendrait pr
transformer en tracteur.
Pneus 32 X 6. 1 VOITURE
CITROEN, mod. 1937, frac-
lion avant ; 6 pneus à l'état
de neuf.

S'adr. à Conrad Cormin-
Im'uf, commerce d'autos et
camions , Hvnnivz (Vaud) .

Tél. 0.10.59.

A vendre

A vendre ou à louer bon

On n'a rien avec rien I
Par contre, avec peu de cou-
pons on reçoit beaucoup de
Chalel-Sandwich, le délicieux
fromage à tartiner qui rem-
place le beurre.
Chalel-Sandwich, fromage à
tartiner (% gras) 225 gr., 6
portions pour 150 gr. de cou-
pons et Fr. 1.06 net seule-
ment.

Bonnes occasions , 50 fr.,
80 fr., 120 fr., depuis  7
fr. par mois. Garantie mê-
me durée que postes
neufs , démonstrations à
domicile.

Ecrivez à Pcrrct-iiadto ,
à Grandvaux.

Se rcinl personnelle-
ment  en Valais  chaque
semaine.

5 poules
bonnes pondeuses, race ila
ienne

—^ ^JUllllll l̂  w«—eva S courses
£ "*1 HJP Ha» 1 « S'adr. Tél. 5.11.80, Chippis. _ .  .. . ..̂ T? „ = .,.Faire offres au Nouvell iste

sous S. 3911.
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vie  de faimille. Bon gage.
S'adr. au Café du Nord

Si-Maurice.

âge de 12 ans, a choix sur
deux. S'adr. à Ud.risard Fçois-
U. Vex.

et St-Maurice étant  apaisée , il est parfaitement ri-
dicule que le public prenne «plaisir à exciter les
joueurs. On ne saurait naturellement rendr e respon-
sable le Football-Club Monthey (le la conduite de
ses accompagnateurs , mais on pourrait  lui deman-
der d' essayer dc tempérer leur ardeur... qui , chez
certains , confine k la grossièreté.

Au fait , il ne s'en est pas fallu de beaucoup
pour que celle « brigade «des acclamations > se
transform e en une « bri gade des lamentations > car,
en somme, la victoire montheysanne n'a rien de
bien glorieux, seules la rout ine  et la puissance phy-
sique avant  réussi à prendre le meilleur sur le foot-
ball de bien meilleure facture confectionné par les
Agaunois. En effet , on voit que les joueurs mon-
theysans ont gardé de leur long séjour en Pre-
mière Ligue toutes les « ficelles » du «métier et c'est
du reste encore Forneris qui a concrétisé les alla- •
ques ; il f au t  encor e une fois compter sur les
c vieux > à Month oy ; n 'est-ce pas aussi Jacquier
qui a élé l'âme de la défense ? A part ces deux
hommes, il f au t  signaler Bernasconi , centre-demi so-
bre et in te l l igen t  ; le f ameux  arrière schaffhou-
sois esl puissant , mais c'est lout ; sa réputation me
semble surfaite.

A St-Maurice , qui comptait des remplaçants pour
des hommes de valeur , la défense a fourni  dc l'ex-
cellent travail  ; Foretay n 'a rien à se reprocher et
Dirac a fait une rentrée «magistrale ; aux demis,
Delaureits a été le mei l leur , tandis  qu 'en avant  Ri-
chard et Stocker ont surclassé leurs camarades. i

Excellemment dirig ée par «M. Cra.violini , la par t ie
a débuté par une période de supériorité locale , tra-
dui te  par un but  de Richard , à la Sine m i n u t e  ; le
jeu se stabilise ensuite et à la 35mo minu te , For- «
neri peut  égaliser ct Monthey domine jusq u 'au re- «
pos. Après celui-ci , St-Maurice est à nouvea u dan-  '

i—— 'Pi— il nui II i m 11 II n%, « Té

Neuchâtel
Zurich

,.'.-tl''''!?.'•>«, Vous passerez l'hiver agréable-

|f I DECALOR
iX DSCw brûlant bois, tourbe et briquettes.

'-¦- "i Livraison immédiate, dépari Usine
"V j  'i contre remboursement.

\% Modèle à Fr. 110.-, 115.- el 115.-
;' " ;; cap. de chauffe env. 100 et 150 m3

3-M JP. DECALOR, Neuchâtel, 5, St-Honoré

TJS/ «BTOBIL Représentant pour Sierre et envi-
^KjSW ŜHP rons . M. A. Grobet , serr., Sierre.

A vendre ou à mettre en
hivernage bonnes

laitières, prinlanières el tar-
dives. — S'adr. à Darbellay
Fernand, Liddes (Valais).

On demande de suite

ACCORDEONS
« Fratelli CROSIO », Hohner, ele, diatoniques ef chroma
tiques. — Demandez le catalogue gratuit. Facilités de paie
menls depuis Fr. 10.— par mois.I

" " ~*" capable, sachant Iraire, pour
soigner 12 pièces de bétail
el 6 porcs. — S'adr. au Nou-
velliste sous T. 3912.

E. CODERAY
Spécialistes, Av. Théâtre 4, Esc. Capilole

A vendre une cerlaine
quantité de

gereus et il faut attendre la lfime m i n u t e  pour
qu 'un pénallv bien sévère permette aux Monlhoy-
sans de prendre l' avantage.  C'est ce qui décide du
résultat  de la partie , Si-Maurice attaquan t en vaut
et les visiteurs fermant alors le jeu ; une .minute
avant la fin , un arrière agaunois glisse et loupe ;
Forneris né rate pas l'occasion et marque une troi-
sième fois, d'un de ses bolides croisés inarrètables.

L'assemblée de l'A. C V. F.

Ainsi que nous l' avions annoncé, une  assemblée
ex t raord ina i re  de notre  association cantonale do
football s'est t enue  dimanche mat in  à Sierre , sens
la présidence dc M. René Favre.

Fait assez rare , tous les clubs s'étaient fait rc*
présenter.

Après une très intéressante  discussion et des
échanges de vues toujours  courtois, il a élé décidé
de reprendre le championnat des ligues dès dimaiw
che prochain ; il a élé procédé immédiatement à
l'élaborat ion du calendrier.

Profitant de la présence des délégués , M. Favraf
a donné connaissance de diverses communications ,
au nombre desquelles il y a lieu de signaler une
lettre du Conseil d'Etat attribuant une part  du bé-
néfice do la Loterie romande à l'Association , dt'ns
le but de développer le mouvement  des jun iors et
de la cu l tu re  physique. Un .outre, il a éîé annoncé
encore l'au to r i s a t i on  officiel le accordée par !e mê-
'me Conseil d'E ta t au « Sport Tolo • , ce qui per-j
'met t ra  à celle ,  organisation de d i s t r ibuer  de subs-t
l an t i e l s  subsides aux groupements spor t i f s  de notre
¦canton. • . . .

A près ces deux bonnes nouvel les , il n élé l iqui-
dé quelques questions a d m i n i s t r a t i v e s  et la séance
a élé levée après deux heures de f r u c t u e u x  débatsi

Met.

Eduquer ses enfants, leur faire
apprendre une profession , c'est
la plus belle des tâches du père
de famille. Préparez le cap ital
nécessaire en souscrivant une
assurance sur la vie, offerte à 'f
des conditions favorables pa» 4l

Fax, Société' suisse
d'assurance sur la vie, Bâle

Institution mutuelle




